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Procès-verbal 

Église, Bâtiments, Cours et Jardins composant le monastère des Jacobins, Rue St Honoré 

Ce monastère a deux portes d'entrée, l'une rue St Honoré et l'autre à l'extrémité du cul-de-sac 
St Hyacinthe, toutes deux donnant dans la cour où est située l'église. Le jardin qui en dépend 
s'étend jusqu'au cul-de-sac de la Corderie. Il tient d'un côté et dans toute sa longueur aux maisons 
de la rue de la Sourdière et de l'autre à plusieurs hôtels qui ont leurs entrées dans la place Vendôme. 

Pour faire plus particulièrement connaître ce qui se trouve compris dans la présente estimation, 
nous y avons joint un plan général sur lequel nous avons lavé d'une teinte rouge tous les objets qui 
en font partie, observant que la partie lavée en jaune sont des ouvertures de rues que nous avons 
projetées et que nous croyons utiles pour tirer un produit plus avantageux de cet emplacement; 

L'église a sa principale porte d'entrée en face du passage qui donne dans la rue St Honoré. Elle 
consiste en une nef dont les murs sont percés d'arcades formant cinq chapelles et une entrée 
collatérale de chaque côté. Au fond est le sanctuaire et le maître-autel précédé d'une grille à hauteur 
d'appui. 
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Le retable du maître-autel est orné d'un tableau et de colonnes corinthiennes couronnées d'un 
entablement, le tout élevé sur un soubassement dans lequel se trouvent plusieurs portes qui 
donnent dans le Choeur et dans les vestibules adjacents. 

Les chapelles sont fermées par des grilles qui s'élèvent jusqu'à la hauteur de l'imposte des 
arcades. Elles sont ornées intérieurement de lambris et de retables d'autel, décoré de tableaux et 
de colonnes de différents ordres d'architecture. Celui de la Chapelle de Créqui, ainsi que le Mausolée 
qui est en face sont en marbre. Il nous a été déclaré que toute ces chapelles renfermeraient des 
sépultures particulières. 

Au milieu de la nef et en face de la chaire se trouve un autre mausolée en marbre dont la 
pyramide s'élève jusque sous la corniche de l'église. 

Au-dessus de la principale porte d'entrée est un buffet d'orgue. 

Les chapelles sont éclairées par des vitraux garnis de grilles de fer en dehors et la nef par 
d'autres vitraux formant lunettes dans le berceau du haut. Ledit berceau est lambrissé, en plâtre sur 
de courbes de charpente qui tiennent à la couverture. 

Ladite église ainsi que les chapelles sont dallées en pierre et le sanctuaire pavé en carreaux de 
pierre blancs et noirs. Dans l'église nous avons remarqué sept dalles en marbre bleu portant des 
inscriptions qui indiquent des sépultures. 

Derrière le maître-autel est le choeur dans lequel se trouve un autel adossé au précédent et au- 
dessus une galerie soutenue par deux colonnes en bois. Ce choeur est garni de deux rangs de stalles 
et orné d'un lambris en son pourtour. Il est éclairé par deux grands vitraux garnis de barreaux de 
fer. La partie du haut est lambrissée en plâtre en forme de voûte et le sol planchéié. 

A droite, en sortant du choeur, se trouve un vestibule dans lequel est l'entrée d'un caveau qui 
règne sous l'étendue de la chapelle opposée à celle de Créqui, où est la sépulture de religieux. Dans 
le même vestibule un escalier conduisant aux dortoirs. 

En sortant à gauche du même choeur est un autre vestibule dans lequel se trouvent un escalier 
et la porte d'entrée d'une sacristie ; à côté, un corridor fermé par deux grilles de fer conduisant à 
une seconde sacristie. La première est planchéiée, plafonnée et garnie d'armoires en son pourtour, 
la seconde est pavée en carreaux de pierre, plafonnée et lambrissée. En avant du lambris sont des 
buffets formant des armoires pour les ornements. Lesdites deux pièces éclairées par des croisées à 
petits verre ayant des grilles de fer. 

Les deux vestibules et le corridor ci-dessus décrit sont dallés en pierre et éclairés par des 
croisées semblables aux précédentes, garnies comme elles de grilles de fer. Dans le corridor sont 
deux portes, l'une donnant dans la principale cour et l'autre dans le cloître. Les murs dudit corridor 
sont revêtus de lambris. Au fond est une piscine ou cuvette, garnie en plomb avec un réservoir, ses 
tuyaux et robinets. 

Derrière et attenant l'église, sont trois corps de logis formant l'enceinte d'un petit jardin qui est 
à la suite du choeur et au pourtour duquel est le cloître, et sur les côtés deux pavillons formant saillie 
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sur la grande cour. Dans le pavillon à droite est une porte chartière donnant dans le grand jardin, et 
dans celui à gauche une pareille porte conduisant dans une seconde cour dépendante du 
monastère. Lesdits trois corps de logis et pavillon élevé de deux étages au-dessus du rez-de- 
chaussée. 

Le rez-de-chaussée de ces trois corps de logis contient, savoir, celui à droite, un parloir ayant 
une arcade ouverte sur le cloître, laquelle est fermée par une grille de fer et une autre arcade sur la 
cour fermée également d'une grille ; ensuite un passage dallé en pierre, conduisant au jardin, une 
autre pièce servant de dépôt, la salle du chapitre et au bout un vestibule formant une seconde 
communication du cloître au jardin, dans lequel est un escalier qui conduit aux étages supérieurs ; 
ledit vestibule dallé en pierre et les autres pièces carrelées, en mauvais carreau de terre cuite. Les 
murs du parloir et du chapitre sont revêtus de mauvais lambris, dont partie ornée de peinture 
représentant différents sujets. Au-dessus du lambris du chapitre sont différents tableaux avec leur 
encadrement. 

En face du parloir, un logement de portier composé de deux pièces planchéiées et plafonnées, 
éclairées par deux croisées à petit verre. 

Dans le corps de logis du fond une pièce qui précède la cuisine, laquelle est dans une partie de 
bâtiment en saillie sur le jardin : ensuite de ladite première pièce, un réfectoire et au bout une autre 
pièce qui formait une dépense derrière laquelle se trouve un passage allant au jardin et un fournil 
joignant ledit passage. La pièce qui est adossée à la cuisine et le réfectoire [sont] carrelé et en 
mauvais état. Les murs du réfectoire sont revêtus d'un vieux lambris et au-dessus se trouvent 
différents tableaux avec leur encadrement. Dans la cuisine, une cheminée en hotte garnie de plaque 
de fonte, ladite cuisine pavée en grès. 

Dans le corps de logis en retour vers le couchant faisant le troisième côté du cloître se trouve 
une cage d'escalier conduisant aux étages supérieurs. Ensuite trois pièces et une de sacristie dont il 
a été parlé ci-devant, lesdites trois pièces carrelées en mauvais carreaux de terre cuite, excepté 
quelques parties qui sont planchéiées. 

Toutes les pièces désignées ci-devant sont éclairées par des croisées à petits carreaux garnies 
de grille de fer au-dehors et fermées par des portes garnies de leurs ferrures. 

Les murs du cloître du côté du petit jardin sont percés d'arcades fermées par des grilles de fer. 
Ledit cloître dallé en pierre est voûté par travée comme à l'ordinaire. 

Les deux étages desdits trois corps de logis, excepté une partie du deuxième, sont divisés en 
cellules de religieux, séparées dans le sens de la longueur des bâtiments par un grand corridor qui 
règne au pourtour. Chaque cellule est éclairée par une croisée à petit verre et fermée par une porte 
garnie de ses ferrures, le tout carrelé en carreaux de terre cuite dont une partie dégradée et en 
mauvais état. 

Au premier étage, près l'escalier qui correspond au vestibule qui est à droite du choeur se 
trouve une pièce qu'on nous a dit être le petit choeur des religieux et dans laquelle nous n'avons pu 
entrer à cause des effets dont elle est encombrée, laquelle nous a paru être éclairée par deux 
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croisées à petits carreaux, ayant de grille de fer et fermée par une porte pleine, ferrée de penture 
et de serrure. 

Au-dessus de la cuisine qui est attenant le réfectoire, se trouve une grande pièce carrelée et 
plafonnée avec corniche au pourtour, dans laquelle est une cheminée avec chambranle de pierre. 
Ladite pièce éclairée par six croisées à grand verre, ferrée de flèche et d'espagnolette, dont les 
embrasements et plafonds sont revêtus de lambris et encadré de chambranles. Porte à placard à 
deux vantaux, garnie de ferrure à l'anglaise et au surplus un lambris d'appui. A droite de ladite pièce, 
un cabinet éclairé par une croisée semblable aux précédentes et de l'autre côté un petit escalier en 
charpente avec rampe de fer pour descendre au jardin et conduire à la porte de l'étage au-dessus 
qui est divisé en cinq petites pièces, carrelées et lambrissées en plâtre, éclairées par des châssis à 
petit verre et fermée de portes pleines, ferrées de pentures et de serrures ordinaires. 

Dans le corps de logis à droite, toute la partie du deuxième étage formait la bibliothèque à côté 
de laquelle dans la partie en retour existe encore un cabinet d'histoire naturelle. La bibliothèque 
est carrelée, lambrissée en plâtre en forme de voûte et revêtue en son pourtour d'un lambris divisé 
par des compartiments et cases pour recevoir les livres. Ladite pièce éclairée par un grand vitrail et 
par six croisées cintrées garnies de verre ordinaire. 

Dans les deux pavillons formant saillie sur la cour où est située l'église se trouvent à chaque 
étage la latrine dépendant du dortoir. 

Au-dessus du deuxième étage est un grand grenier servant actuellement de dépôt pour les 
papiers de la ferme générale. 

Sous lesdits corps de logis sont trois grandes caves divisées en plusieurs parties, l'une sous 
l'étendu du bâtiment qui fait face au jardin, et les deux autres sous les deux corps de logis en retour. 
Lesdites caves voûtées en moêlon avec chaînes, piliers et dosserets de pierre, ont deux descentes, 
l'une du côté du jardin et l'autre sous l'escalier qui se trouve dans le vestibule attenant les pièces 
dépendantes du fournil. 

À gauche de la façade du jardin est un corps de logis en aile contenant, à rez-de-chaussée un 
grand passage pour les voitures et une cage d'escalier et contre ledit corps de logis et du côté du 
jardin est adossé un appentis élevé d'un rez-de-chaussée formant d'un côté le prolongement dudit 
passage et de l'autre une espèce de remise dans laquelle est le réservoir des eaux concédé par la 
Ville à cette communauté 

Derrière le même corps de logis en aile est adossé un autre édifice élevé comme le bâtiment 
précédent, contenant à rez-de-chaussée, un passage de voiture qui est voûté, en moêlons avec 
chaîne de pierre et à chacun des deux étages supérieurs trois pièces et un cabinet, lesquels sont 
carrelés et éclairés par des croisées, partie à grands carreaux et partie à petits verres. Lesdites pièces 
fermées de portes pleines garnies de leurs ferrures. 


^ Sur le plan annexé à cette transcription, dressé schématiquement à partir du plan-masse des experts, le 
corps de logis à gauche de la façade du jardin est noté A, T'appentis en prolongement du passage est noté B. 
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Du même côté et attenant ladite aile sont trois autres corps de bâtiments également élevés de 
deux étages au-dessus d'un soubassement, lesquels forment avant-corps sur le jardin et retour sur 
la troisième cour. Lesdits bâtiments contiennent à rez-de-chaussée plusieurs souterrains voûtés en 
moèlons avec chaîne, piliers et dosserets de pierre. Et dans la partie en retour sur la cour une cuisine 
et ses dépendances non voûtée et un vestibule attenant dans lequel est un escalier qui conduit aux 
étages supérieurs. Lesdits souterrains éclairés par des baies de croisées, la plupart sans châssis à 
verre et qui sont toutes garnies de grille de fer. La cuisine et dépendance éclairée par des croisées 
à petits carreaux qui ont également des grilles en-dehors. Ladite cuisine en grès ayant une cheminée 
en hotte garnie de plaque de fonte. 

Dans la cour où se trouvent lesdits trois corps de bâtiment, il a été construit un mur de clôture 
pour intercepter la communication de la caserne avec l'intérieur du couvent. 

Les deux étages desdits trois corps de bâtiment sont divisés chacun en onze pièces et un 
corridor, auxquelles on communique tant par les grands dortoirs que par les deux derniers escaliers 
désignés ci-dessus. Lesdites chambres et corridor carrelés en carreaux de terre cuite sont éclairés 
par des croisées partie à petit verre, partie à grands carreaux. Les chambres sont fermées de pore 
garnie de leurs ferrures. Celles du premier ont des cheminées, et n'ayant pu entrer dans celles du 
second, nous ignorons si elles en ont également. Audit premier étage il y a trois croisées qui ont des 
Persiennes et trois autres qui ont des contrevents avec leurs ferrures. 

À chaque étage et vers le milieu des corridors est une petite chapelle en saillie sur la cour, 
parquetée, plafonnée et lambrissée en plâtre. Dans chaque chapelle est un autel avec un 
marchepied, précédé d'une balustrade en bois à hauteur d'appui, sur le mur et le plafond sont peints 
différents sujets de la vie de St Dominique. 

Au-dessus desdits deux étages se trouve un grand grenier. 

En face des bâtiments précédents est un autre corps de logis de même élévation qu'eux, lequel 
forme actuellement la caserne d'une des compagnies du Centre de la Garde nationale ; ledit 
bâtiment consiste à rez-de-chaussée, une cage d'escalier, un vestibule, une grande pièce et deux 
autres adjacentes, carrelées et plafonnées ; lesdites éclairées par des croisées à grands carreaux et 
fermées par deux portes vitrées et par des portes pleines ayant toutes leurs ferrures. 

A chacun des deux autres étages une grande pièce carrelée en carreaux de terre cuite, lesdites 
éclairées par des croisées à grand verre, ferrées de fiches et d'espagnolette. Les croisées du côté de 
la cour du fond ont été bouchées en maçonnerie jusqu'à la hauteur des châssis d'imposte qui ont 
été replacés. 

Au-dessus du deuxième étage, un grenier auquel on communique par une échelle de meunier. 

Dans la longueur de la cour de ladite caserne, il a été construit un mur de clôture pour 
intercepter la communication des soldats avec l'extérieur du monastère. 

Dans une autre cour qui précède celle dont on vient de parler se trouvent deux édifices élevés 
d'un rez-de-chaussée et couvert en appentis, contenant dix-neuf remises et un passage, toutes 
lesquelles remises sont fermées par des portes à deux vantaux, garnies de leurs ferrures. 
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En sortant de ladite cour à droite se trouve une portion de terrain joignant le mur mitoyen 
dépendant d'une maison voisine laquelle est séparée de la cour où est l'église par un mur de clôture. 
Et dans ledit terrain sont deux autres édifices élevés comme le précédent, dans lesquels nous 
n'avons pu entrer. Un desdits édifice parait être un magasin fermé à l'un des bouts par une porte 
de remise à deux vantaux garnie de ses ferrures 

De l'autre côté de l'église et attenant la porte qui donne dans le cul-de-sac Ste Hyacinthe, sont 
huit travées de remise et un magasin couverts en appentis. La neuvième remise qui est à la suite 
des précédentes ne fait pas partie de notre estimation, attendu qu'elle est comprise dans la portion 
de cour qui vient d'être vendue avec la grande maison qui fait l'encoignure du passage conduisant 
à la rue St Honoré. 

Il dépend dudit monastère une concession d'eau de la Ville dont on n'a pas pu nous indiquer la 
quotité, mais dont on nous a déclaré que le titre existait dans les papiers remis au bureau de 
féodalité. 

Les différentes cour dudit monastère sont pavées en grès. 

Tous les principaux bâtiments sont construits en maçonnerie de pierre et moêlons, l'église et 
partie des chapelles sont couvertes en ardoise, et toutes les autres couvertures sont en tuiles. 

Le jardin est cultivé en potager et planté de plusieurs allées d'arbres. On observe que, du côté 
de la rue de la Sourdière, les maisons voisines ont des vues et autres ouvertures au nombre de 
soixante-quatorze, tant grandes que petites, qui donnent sur le jardin. Il nous a été déclaré que 
lesdites vues avaient été concédées par les religieux en conséquence d'actes passés entre eux et 
lesdits propriétaires, ce qu'il sera nécessaire de vérifier. 

Les deux principales portes d'entrée dudit monastère ne sont pas spécialement détaillées dans 
le présent rapport, parce que nous avons pensé qu'elles seraient détruites pour faire les ouvertures 
de rues nécessaires à l'exploitation du terrain. Celle qui aboutit à la rue St Honoré aura trente pieds 
de large 

Nous avons excepté de la présente estimation les divers objets ci-après désignés, savoir dans 
l'église et dépendances, le buffet d'orgue, la chaire, les différents mausolées qui s'y trouvent, tous 
les tableaux peints sur toile et qui existent tant dans ladite église, dans les chapelles et autres lieux 
du monastère, les retables d'autel des dites chapelles, toutes les dalles soit de marbre, ou de pierre, 
portant des inscriptions qui indiquent une sépulture et autres sujets et généralement tout ce qui 
sert et est utile à la célébration de l'office divin. 

Notre avis est que ledit monastère, bâtiments et terrain dépendants ne peuvent être vendus 
qu'à la charge de l'acquéreur de ne faire aucun changement ni dégradation soit dans l'église soit 


^ Sur le premier plan annexé à cette transcription, dressé schématiquement à partir du plan-masse des 
experts, ces deux édifices sont notés E 1 er E 2. 

^ Les rues projetées par les experts sont portées en jaune sur le deuxième plan annexé à cette transcription. 
C'est pratiquement sur ces tracés qu'en 1807 la rue du Marché-Saint-Honoré est ouverte et le cul-de-sac 
Saint-Hyacinthe transformé en rue. 
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dans le chœur ou dans la sacristie et pièce dépendante qu'il n'ait préalablement été statué sur la 
translation des vases sacrés et ornements, ainsi que celle de toutes les sépultures et que ces 
différentes translations n'aient été effectuées. 

Ledit monastère et dépendances lavés d'une teinte rouge sur le plan annexé au présent rapport 
contiennent en superficie, compris les ouvertures des rues qui sont lavées en jaune, savoir l'église 
et les autres bâtiments élevés de deux étages, neuf cent soixante-dix toises, les édifices qui ne sont 
élevés que d'un rez-de-chaussée, cent soixante-trois toises et le surplus du terrain comprenant les 
cours et jardin, trois mille neuf cent soixante-douze toises, le tout faisant cinq mille cent cinq toises 
ou environ ^ 

En conséquence de ce que dessus, nous Edme Verniquet, expert nommé par le Comité de 
l'Assemblée Nationale chargé de l'aliénation des Domaines Nationaux, et nous Georges Louis 
Mouchelet, expert nommé par la Commission de la Commune de Paris, chargée de faire l'acquisition 
desdits domaines, avons estimé ledit monastère et ses dépendances, à l'exception des objets 
réservés par le présent rapport, à la somme de deux millions trois cents mille livres . 

Fait à Paris, le premier février mil sept cent quatre-vingt-onze. 

(s) Verniquet (s) Mouchelet 

Vu en l'Assemblée générale le 17 Février 1791 

(s) Pasquier président (s) Dénard secrétaire 


'* Les experts n'ont donc pas inclus dans leur estimation les maisons dont les Jacobins sont propriétaires jusqu'à 
la confiscation de leurs biens, c'est-à-dire trois maisons sur la rue Saint-Flonoré aux n‘'296, 303-307, 309-312 
(type Kreenfeldt-Royal) qui font l'objet d'expertises séparées (voir transcriptions) et deux maisons donnant 
l'une sur le passage d'entrée, dénommée "Grand bâtiment" sur le plan annexé, l'autre donnant sur la cour à 
l'Est de l'église et donnant également au Nord sur le grand jardin du maonastére. Les baux de toutes ces 
maisons ont continué à courir après la confiscation et elles ont été rapidement vendues après expertise. 
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dépendances 
Noir ; maisons propriétés 
de la congrégation 
gris : maisons propriétés privées 
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